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Alliance Jeunesse-Famille de l’Alberta Society

1. Mot de bienvenue du président

2. Nomination d’un(e) président(e)  d’assemblée (Vote)

3. Nomination d’un(e) secrétaire d’assemblée (Vote)

4. Présentation des invités, membres du CA et des employés

5. Vérification du quorum

6. Adoption de l’ordre du jour (Vote)

7. Adoption du procès verbal de l’AGA du 23 mai 2008 (Vote)

8. Rapport du président (Vote)

9. Présentation des états financiers au 31 mars 2009 – Bergeron & Co (Vote)

10. Nomination d’un vérificateur comptable pour la prochaine année (Vote)

11. Remise des certificats d’appréciation aux jeunes participants au programme de la Caravane Échange 
2009 

12. Rapport du président de nomination

13. Élection des membres du Conseil d’administration

14. Mot du Coordinateur.

15. VARIA

16. LEVÉE DE L’ASSEMBLÉE

Ordre du jour 
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Rapport du Président 2009

Chers (ères) membres,

C’est avec plaisir que je vous présente ce rapport 
annuel concernant les principales réalisations, 
depuis la dernière assemblée générale annuelle. 
Comme vous allez le constater, nous avons travaillé à 
l’accomplissement de notre mandat et à la réalisation 
des objectifs de notre organisme.

Au cours de l’exercice qui s’est achevé le 31 mars 
2009, nous avons accompli plusieurs activités 
dont certaines méritent votre attention. Nous avons 
confirmé notre ferme attachement à notre mission 
d’œuvrer dans les domaines de l’éducation et de 
la prévention du crime à travers les activités de 
développement social auprès des jeunes et des 
familles d’origine immigrante francophone de l’Alberta 
et d’autres communautés, dans le but de valoriser la 
diversité culturelle canadienne.

Au cours de l’année 2008-2009, nous avons 
poursuivi nos efforts de partenariat et de visibilité dans 
le domaine du développement communautaire. Nous 
avons beaucoup encouragé la participation de nos 
jeunes et des femmes immigrantes francophones 
dans différents événements tant au niveau provincial 
que national.

Pour l’AJFAS, les jeunes sont une source de 
créativité, d’énergie, d’initiative, de dynamisme et de 
renouvellement social. Pour répondre à leurs besoins 
et à leurs préoccupations, nous avons encouragé et 
facilité leur participation et implication aux différentes 
rencontres tant au niveau provincial que national.

Sur la scène provinciale, notre projet de la Caravane 
contre la discrimination nous a permis de rejoindre 

plus de 1800 jeunes dans 15 régions de la province 
durant la période d’octobre 2008 au 31 mars 
2009. La Caravane est une activité scolaire et 
communautaire qui consiste à sensibiliser les jeunes 
et à les encourager à coexister pacifiquement à 
l’école et dans la communauté. Elle vise également à 
faciliter les initiatives communautaires collectives ayant 
trait au racisme et à la discrimination à l’école et dans 
la communauté.

Nous avons eu l’occasion d’accueillir dans la province 
deux groupes d’échanges dont les jeunes de 
Kugluktuk au Nunavut et les jeunes de Pessamit de 
la Côte-Nord de la collectivité Inuit de Betsiamite du 
Québec.

Sur la scène nationale, nous avons été représentés 
à de différents forums, conférences, consultations, 
symposiums et nous avons participé au programme 
«Échange Canada Edmonton – Kugluktuk et Échange 
Canada Edmonton – Pessamit».

Nous avons été aussi présents au Forum 
communautaire avec le Service Correctionnel Canada 
à Toronto, aux rencontres parallèles du Sommet de 
la Francophonie à Québec City et au Forum mondial 
des jeunes organisé par Actions Interculturelles 

Emmanuel Mulumba 
Président par intérim
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de Développement et d’Éducation (AIDE), à 
Sherbrooke,au Québec.

Sur la scène internationale, notre organisme a été 
représenté par le Coordinateur principal Luketa 
M’Pindou au 3ième Forum des droits de l’Homme, à la 
Cité internationale des congrès de Nantes, France.

Nous sommes fiers de notre implication 
communautaire qui nous a permis aujourd’hui de 
nous positionner comme leader dans le domaine de 
la lutte contre le racisme et la discrimination.

Nous voulons remercier la Présidente d’honneur de 
la Caravane contre la discrimination, la Sénatrice, 
Mme Claudette Tardif ainsi que le Secrétaire général 

de la Commission canadienne pour l’UNESCO, 
M. David Waden pour leur soutien à notre travail 
de sensibilisation en matière de la promotion de la 
diversité canadienne.

Je voudrais saisir cette occasion pour remercier les 
membres du conseil d’administration, le personnel de 
l’AJFAS, les jeunes et les parents, pour leur soutien  
et leur contribution à l’accomplissement de la noble 
mission pour laquelle notre organisme a été créé.

 
Emmanuel Mulumba
Président par intérim
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Rapport du Président 2009

Chers (ères) membres,

Le présent rapport présente un portrait de différentes 
activités que nous avons réalisées durant l’exercice 
2008 - 2009. Notre organisme a continué à tisser 
des liens étroits avec les différents partenaires tant 
francophones qu’anglophones dans le secteur de 
développement communautaire.

Dans le cadre de l’établissement des partenariats 
et des alliances stratégiques, nous avons établi des 
partenariats communautaires avec différents groupes 
communautaires dont la Société de l’éducation 
de l’Alberta (ÉDUK) dans le cadre du projet: Vers 
une stratégie d’alphabétisation pour la population 
immigrante d’origine de l’Afrique noire francophone 
habitant à Edmonton, Brooks et à Calgary. Cette 
étude visait notamment à identifier les besoins en 
matière d’alphabétisation et d’alphabétisation familiale 
de la population immigrante d’origine de l’Afrique noire 
francophone vivant à Edmonton, Brooks et à Calgary.

Nous avons travaillé en partenariat avec la Ville 
d’Edmonton à travers le Comité Edmonton Sans 
Racisme (Free Racism Edmonton Committee) dans 
le cadre du Forum francophone sur le racisme 
et la discrimination. Le Comité exécutif de la Ville 
d’Edmonton a approuvé le plan d’action contre le 
racisme et la discrimination que le Comité Edmonton 
Sans Racisme avait présenté.

Nous avons aussi travaillé en partenariat dans 
le cadre du projet de la Caravane contre la 
discrimination avec les écoles des Conseils scolaires 
francophones, catholiques et publics de l’Alberta. À 
travers le projet de la Caravane, nous avons publié 
une série des documents dont un guide éducatif 

en droits de la personne. Le guide pédagogique, 
La différence ça s’apprend, vise à promouvoir la lutte 
contre la discrimination, la résolution pacifique de 
conflits chez les jeunes afin de bâtir la diversité et des 
relations interculturelles harmonieuses. Conçu pour 
une utilisation dans des environnements éducatifs 
formels comme l’école ou informels comme les lieux 
de loisir, il contient des activités ludopédagogiques 
avec une approche fondée sur les droits pour lutter 
contre la discrimination.

Comme toujours, nous continuons à respecter notre 
mission, celle de la prévention de la criminalité à 
travers les programmes de développement social en 
vue de favoriser l’intégration harmonieuse des jeunes 
et de leurs familles dans la société canadienne. Cette 
mission nous a permis de collaborer avec différents 
bailleurs de fonds tels que Patrimoine canadien, 
Citoyenneté, immigration Canada et Multiculturalisme, 
Wild Rose Foundation, le Ministère de l’Alberta 
Tourism, Park Recreation & Culture Community 
Development avec son Secrétariat francophone et 
son bureau de Alberta Human Rigths, Citizenship and 
Multiculturalism Education Fund et plusieurs groupes 
communautaires tant au niveau provincial que 
national. Je voudrais, à travers ce message, remercier 
tous nos partenaires pour leurs collaborations.

Luketa M’Pindou 
Coordinateur principal
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Je voudrais remercier de tout cœur les membres du 
conseil d’administration, le personnel de l’AJFAS, 
les jeunes et les mamans pour le temps consacré 
à nos activités et les sacrifices consentis pour 
l’accomplissement de notre mission.

Comme d’habitude, il nous faut toujours maintenir, 
vivant et concret, l’esprit du dialogue interculturel, en 

ayant constamment en vue, les valeurs de la diversité 
canadienne, la politique de bon voisinage et de 
solidarité en faisant preuve de sagesse.

 
Luketa M’Pindou
Coordinateur principal

Les employés
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Au cours de l’année 2008-2009, nous avons 
eu à établir des partenariats et des alliances 
stratégiques avec les secteurs communautaires 
et gouvernementaux. Nous avons travaillé avec 
les ministères et organismes suivants : Patrimoine 
canadien dans le cadre des programmes des langues 
officielles et du Multiculturalisme, Citoyenneté et 
Immigration Canada dans le cadre du programme 
d’établissement et d’adaptation des immigrants, 
Service Correctionnel Canada dans le cadre du 
Comité consultatif ethnoculturel national, Wild Rose 
Foundation, Alberta Tourism, Park Recreaction & 
Culture Community Development, avec l’Alberta 
Human Rights, le Secrétariat francophone et The City 
of Edmonton. 

De plus, nous sommes fiers d’avoir collaboré avec 
les institutions et organismes communautaires tels 
que: La Fondation de la Tolérance du Québec, le 
Conseil scolaire Centre-Nord, le Conseil scolaire 
Centre-Est, le Conseil scolaire francophone du Sud 
de l’Alberta, le Campus Saint-Jean de University 
of Alberta, le Centre d’accueil et d’établissement 
d’Edmonton, Multicultural Health Brokers CO-OP, 
ACFA régionale de Calgary, Edmonton John Howard 
Society, Edmonton Sexual Assault,  Northern Alberta 
Alliance on Race Relations (NAARR), Association 
Multiculturelle Francophone de l’Alberta (AMFA), le 
Portail des immigrants de Calgary. 

Les principales réalisations et contacts divers
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Rapport d’activités: rencontres et participations
2008 Jour Activité

AV
RI

L

02 au 03 Participation de 35 bénévoles de l’AJFAS au premier CASINO de l’Alliance Jeunesse-Famille de l’Alberta 

Society à CASINO Edmonton.

22 Participation de l’AJFAS à la consultation concernant un nouveau modèle de membership de l’ACFA 

Provinciale.

27 au 02 mai
L’AJFAS est jumelée avec Kugluktuk High School de Kugluktuk dans le cadre du programme Échange 

Canada YMCA : Échange Caravane avec la participation de 15 jeunes de l’AJFAS au Nunavut. Une belle 

opportunité pour les jeunes de découvrir le Grand Nord canadien.

M
AI

08
Formation sur la violence familiale : participation du secteur des affaires féminines de l’AJFAS en 

collaboration avec Edmonton John Howard Society. La responsable du secteur y a pris part et un 

certificat lui a été donné en guise de reconnaissance.

16
Participation de M. Luketa à l’Assemblée Générale Annuelle du Centre d’Accueil et d’Établissement 

d’Edmonton et au 5ème anniversaire du CAE 

Campus Saint-Jean, Edmonton, Alberta.

23

8è Assemblée générale annuelle de l’AJFAS.

Présentation du rapport du président et Remise des prix de reconnaissance aux jeunes participants au 

programme Échange Caravane à Kugluktuk, Nunavut.

Campus Saint-Jean, Edmonton, Alberta
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2008 Jour Activité
JU

IN
03 Réunion avec les agents de Catholic Social Services en vue d’établir un partenariat avec  les deux  

secteurs de l’AJFAS.

05

Participation de M. Luketa M’Pindou et Dr Yashima Tshite à l’Assemblée Générale Annuelle de 

l’Association des Juristes d’expression  française de l’Alberta (AJEFA) et à la Conférence du Juge 

Gomery. 

Petroleum, Edmonton, Alberta.

14
Forum francophone sur le racisme et la discrimination organisé par Alliance Jeunesse-Famille de l’Alberta 

Society en collaboration avec la Ville d’Edmonton, bureau de la Diversité et d’Inclusion.

Campus Saint-Jean, Edmonton, Alberta

16 Réunion des organismes ethnoculturels d’Edmonton qui travaillent avec les femmes immigrantes dans la 

région d’Edmonton.

18 Participation de Dr Yashima Tshite à l’Assemblée Générale Annuelle du Centre Saint-Thomas.

Centre saint-Thomas, Edmonton, Alberta.

23

Participation de Mme Béatrice Bumbabu à la  rencontre « Multicultural coalition » organisée par 

Multicultural Health Brokers Co-op

Visite de la délégation de Citoyenneté et Immigration Canada de Winnipeg, Calgary et Edmonton au 

bureau de la l’AJFAS.

• Discussion sur le partenariat pour le projet « Caravane contre la Discrimination »

Bureau AJFAS, Edmonton, Alberta

24
Participation de Mme Béatrice Bumbabu et M. Joseph Mwamba à l’Assemblée Générale Annuelle de 

l’Association Edmonton John Howard Society 

Edmonton, Alberta

25 au 26 Participation de l’équipe de l’AJFAS au Symposium de CURA (Community University Reaserch Alliance).

Université de l’Alberta, Edmonton, Alberta             

26
Rencontre de Luketa M’Pindou avec Nicholas Ameyaw de l’Alberta Human Rigths.

• Discussion sur le partenariat pour le projet « Learning in a Two-Way Street »

Bureau Alberta Human Right, Edmonton, Alberta

30 Luketa a représenté l’AJFAS au 3e Forum mondial des droits de l’homme  

Nantes, France, 30 juin – 3 juillet 2008

JU
IL

LE
T

01 au 03 Luketa a représenté l’AJFAS au 3e Forum mondial des droits de l’homme 

Nantes, France, 30 juin – 3 juillet 2008

09

Rencontre des trois agences qui travaillent avec les femmes immigrantes au bureau de l’AJFAS pour 

travailler sur le projet de l’ouverture d’un Centre pour les femmes immigrantes francophones à Edmonton 

en partenariat avec Changing Together, Multicultural Health Brokers et l’AJFAS.

Bureau de l’AJFAS, Edmonton, Alberta

16
Rencontre de Luketa M’Pindou avec Stéphanie Robinson de Citoyenneté et Immigration Canada

• Discussion sur le suivi de partenariat pour projet « Caravane contre la Discrimination »

Bureau CIC Edmonton, Edmonton, Alberta
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2008 Jour Activité
AO

ÛT

07 au 08

L’AJFAS a envoyé une équipe chargée d’une mission de prospection dans la région de Grande Prairie. 

Cette équipe a effectué sa mission du jeudi 7 au vendredi 8 août 2008 dans la région de Grande Prairie, 

notamment pour présenter madame Caroline Bitar auprès de partenaires de l’AJFAS et de la Caravane 

en particulier et pour prendre contact avec certains chefs d’établissements scolaires. Les écoles ci-après 

ont été ciblées pour avoir la visite du personnel de la Caravane :

• École Quatre-Vents de Peace River, 

• École Héritage de Fahler, 

• École Nouvelle Frontière de Grande Prairie 

• École St-Gérard (Immersion), R. C. S. School, Grande Prairie

• St Joseph Catholic H.S.

• École Routhier School (Immersion)

• Georges P. Vannier School (Immersion)

• Glenmary School  (Immersion)

• Good Shepherd School, at Peace River (Immersion)

10 au 21

Hervé Kagabo Ndoli  a participé, sur invitation d’Actions Interculturelles de Développement et 

d’Éducation (AIDE,), au Forum mondial des jeunes organisé à Sherbrooke, au Québec.

• Thèmes :.

• Échange sur les programmes de jeunes

• Échange sur les perspectives des jeunes pour le 400è anniversaire du Québec

• Préparation des recommandations pour le Sommet de la Francophonie

23 au 24
Le Groupe focus du secteur Féminin était en réunion à Red Deer pour discuter du plan d’action  et des 

problèmes des femmes immigrantes francophones. Les femmes immigrantes ont organisé une excursion 

familiale à Sylvan Lake.

25 au 29

SÉMINAIRE DE FORMATION 

En prévision de la prochaine Caravane contre [le racisme et] la discrimination, une formations du 

personnel de la Caravane a eu lieu à Edmonton, du 25 au 29 août 2008 et était dirigée par le 

Coordinateur de la Caravane M. Ernest Éric Tundula. Cette formation pédagogique avait pour but de 

donner aux animateurs des outils de travail devant leur permettre de présenter des animations auprès 

des jeunes suivant des techniques d’enseignement appliquées aux différents niveaux du primaire et du 

secondaire. 

Campus Saint-Jean, Edmonton, Alberta            

26
Rencontre de la Sénatrice Claudette Tardif avec la nouvelle équipe de la Caravane pendant la session 

de formation au Campus Saint-Jean. La Sénatrice a expliqué aux nouveaux animateurs (trices) pourquoi 

c’est important de continuer de travailler sur cette question de la lutte contre la Discrimination.

27
Les membres de la nouvelle équipe de la Caravane ont fait une visite guidée au bureau de Citoyenneté et 

Immigration Canada d’Edmonton et ont eu une  séance de travail avec l’agente Stéphanie Robinson.

Bureau CIC Edmonton, Place du Canada.

28

Luketa a participé à la rencontre du Free Racism Edmonton Committee, partenariat avec City of 

Edmonton, Citoyenneté et Immigration Canada, Alberta Human Rigths, Police d’Edmonton et Patrimoine 

canadien.

• Révision du plan d’action contre le Racisme et la Discrimination à présenter au Comité exécutif de 

la Ville d’Edmonton.

29
Les membres de la nouvelle équipe de la Caravane ont fait une visite guidée au bureau de Citoyenneté et 

Immigration Canada de Calgary et ont eu une séance de travail avec l’agente Daisy Pond..

Bureau CIC Calgary, Alberta
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2008 Jour Activité
SE

PT
EM

BR
E

08 au 12
Un formateur de la Caravane de la tolérance a donné une formation aux animateurs de la Caravane 

contre la discrimination

Bureau de l’AJFAS, Edmonton, Alberta

09

Les trois organismes qui travaillent avec les femmes immigrantes se sont réunies au bureau de MHBC 

pour discuter avec Mme Stéphanie Robinson, agente de CIC, de l’ouverture du centre des femmes 

immigrantes francophones.

Bureau de Multicultural Health Brokers Coop, Edmonton, Alberta 

15
M. Luketa M’Pindou était l’invité d’Eve-Marie Forcier de Radio Canada pour parler de la troisième édition 

de la Caravane contre la Discrimination. 

Studio de radio Canada, Edmonton.

22

Luketa et Eric Tundula ont rencontré Mme Valerie Pruegger, responsable de la planification sociale de la 

Ville de Calgary.  

• Collaboration dans le cadre du plan d’action contre le Racisme et la Discrimination pour la Région 

de Calgary. 

24

M. Luketa M’Pindou a témoigné devant le Comité exécutif de la Ville d’Edmonton pour appuyer les 

recommandations issues du plan d’action contre le Racisme et la Discrimination élaboré par le Comité 

Free Racism Edmonton pour la Ville d’Edmonton.

City Hall, Edmonton, Alberta

M. Luketa M’Pindou était l’invité de l’émission Café Show de l’animateur Yves-Gerard  Mehou Loko de 

Radio Canada pour expliquer la nature des recommandations issues du plan d’action contre le Racisme 

et la Discrimination. 

Studio Radio Canada, Edmonton, Alberta

25
M. Luketa M’Pindou a accordé une entrevue à Mlle Melissa Joseph du journal le Franco pour expliquer la 

nature des  recommandations issues du plan d’action contre le Racisme et la Discrimination. 

Bureau de l’AJFAS, Edmonton, Alberta

30

Rencontre de Luketa M’Pindou avec Cindie Leblanc du Secrétariat francophone, gouvernement 

provincial de l’Alberta.

• Discussion sur le partenariat pour le projet « Jeunesse et éducation à la citoyenneté - JECIT »

Bureau AJFAS, Edmonton, Alberta
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2008 Jour Activité
OC

TO
BR

E
03 Dr Yashima Tshite a assisté à une conférence présenté par la professeure Ursula Mores.

Campus Saint Jean, Edmonton, Alberta

06
Dr Yashima Tshite a assisté à une rencontre à la faculté Saint-Jean dans le cadre de la collaboration avec 

le réseau santé.

Campus Saint Jean, Edmonton, Alberta

10
MM. Luketa M’Pindou et Ernest Éric Tundula ont eu une rencontre avec Mme Stephanie Robinson sur le 

lancement officiel de la Caravane en novembre à Edmonton.

Bureau CIC Edmonton, Alberta

13 au 17
M. Luketa M’Pindou a participé à une conférence  au Québec dans le cadre des réunions parallèles du 

Sommet de la Francophonie.

Québec, Québec

17 au 18
Dr Yashima Tshite et Eric Pongo ont participé au Rond Point 2008 à Calgary, organisé par l’ACFA. 

Provinciale.

Calgary, Alberta

27
Dr Yashima Tshite a assisté à une rencontre à la faculté Saint-Jean dans le cadre de la collaboration avec 

le réseau santé.

Campus Saint-Jean, Edmonton, Alberta

28
M. Luketa M’Pindou a eu une rencontre d’information sur le College communautaire que le Campus 

Saint–Jean envisage d’ouvrir. 

Campus Saint-Jean, Edmonton, Alberta

28 au 30
Eric Pongo et Ernest Éric Tundula ont participé à une formation organisée par AAISA (2008 Alberta 

Setlement Conférence), à Calgary 

Calgary, Alberta

29
M. Luketa M’Pindou a eu une rencontre  avec ConstableTim Horon dans le cadre de la collaboration 

avec Edmonton Police Service.

Edmonton, Alberta

NO
VE

M
BR

E

01
M. Ernest Éric Tundula a participé à Forum sur les immigrants, organisé par le Portail des Immigrants à 

Calgary

Calgary, Alberta

03 Dr Yashima Tshite a assisté à une réunion dans le cadre de la collaboration avec les réseaux santé.

Campus Saint-Jean, Edmonton, Alberta

05
M. Luketa M’Pindou a rencontré Mmes Urooj et Mirande du Patrimoine Canadien dans le cadre du projet 

de collaboration avec la police pour une communauté inclusive (CPCI) 

Bureau PCH, Edmonton, Alberta

08 M. Ernest Éric Tundula a participé à l’Assemblé Générale de l’ACFA de Grande Prairie.

Grande Prairie, Alberta

07 au 09
Dr Yashima Tshite a assisté à un une conférence sur comment  apprendre à nos membres d’avoir du 

succès dans les  finances.

Kelowna, Alberta

12 Dr Yashima Tshite a assisté à un souper rencontre-discussion sur l’intégration des immigrants.

Grand Salon Campus Saint-Jean, Edmonton, Alberta
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2008 Jour Activité
DÉ

CE
M

BR
E 01 au 03

Toute l’équipe de la Caravane était à Calgary pour le  lancement officiel de la Caravane contre la 

Discrimination.

École La Rose Sauvage, Calgary, Alberta

04

M. Luketa M’Pindou et Dr Yashima Tshite ont eu  une rencontre avec Accès-emploi, ACFA, AMFA CAÉ 

pour réfléchir sur la façon de coordonner et optimiser nos efforts afin de toujours mieux servir nos clients 

immigrants.

Bureau  d’accès emploi, Edmonton, Alberta

2009 Jour Activité

JA
NV

IE
R

15
M. Luketa M’Pindou et Mme Béatrice Bumbabu ont eu une rencontre avec Marcela Olivares et Fion Lee 

dans le cadre de partenariat pour le dossier de la violence familiale.

Bureau d’AJFAS, Edmonton, Alberta

21 Béatrice Bumbabu a eu une réunion de travail avec CIAFV dans le cadre de la violence familiale.

Red Cross building, Edmonton, Alberta

22 M. Luketa M’Pindou a eu une rencontre avec Baltar Brar du service correctionnel du Canada.

30

M. Luketa M’Pindou et Mme Béatrice Bumbabu ont  eu une rencontre avec Marcela Olivares d’ 

Edmonton John Howard Society pour faire le suivi de partenariat entre les deux organismes dans le 

dossier de la violence familiale.

M. Luketa M’Pindou et Mme Oumou Nomoko ont eu une rencontre avec Cindie LeBlanc du Secrétariat 

francophone et Rhéal Poirier de Francophonie Jeunesse de l’Alberta (FJA) dans le cadre de la 

collaboration du projet Jeunesse et Education à la Citoyenneté- JECIT.

Bureau de l’AJFAS, Edmonton, Alberta

FÉ
VR

IE
R

05 Mme Béatrice Bumbabu a assisté à une formation à John Howard Society.

Edmonton, Alberta

11 M. Luketa M’Pindou et Mme Oumou Nomoko ont eu une réunion avec Rhéal Poirier 

Bureau AJFAS, Edmonton, Alberta

12 Mme Béatrice Bumbabu a participé à une exposition à la Place du Canada

Place du Canada, Edmonton, Alberta.

17
M. Joseph Mwamba a eu une réunion avec Bennette Peals de YMCA dans le cadre de la Collaboration 

du programme d’échange.

Bureau AJFAS, Edmonton, Alberta.

19 Dr Yashima Tshite a participé à une rencontre des intervenants communautaires.

Campus Saint Jean, Edmonton, Alberta.

20
Tous les employé(e)s de l’AJFAS ont participé à une réunion de travail dans le cadre de l’évaluation de 

tous les secteurs de l’AJFAS.

Grand Salon, Campus St-Jean, Edmonton, Alberta

25 M. Jean-Pierre Ilunga etait à Calgary dans le cadre des presentations de la Caravane contre la 

Discrimination.

26 M. Luketa M’Pindou et Dr Tshite Yashima ont assisté au 10eme  anniversaire du Secrétariat francophone.

Goverment House, Edmonton, Alberta

27 M. Luketa a eu une réunion avec Mme Stéphane Robinson et Mme Daisy Pond.

Bureu de CIC, Edmonton, Alberta
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2009 Jour Activité
M

AR
S

01 M. Jean-Pierre Ilunga a représenté l’AJFAS à l’AGA de l’ACFA Régional d’Edmonton

St-Thomas d’Aquin, Edmonton, Alberta

02
Dr Yashima Tshite a assisté à une conférence dans le cadre du lancement des actes du Colloque sur 

l’intégration des immigrants francophones dans l’Ouest du Canada.

Campus, St-Jean, Edmonton, Alberta

03

Mme Béatrice Bumbabu a participé à la réunion avec ECC dans le cadre de la violence familiale.

Catholique Social Service, Edmonton, Alberta

M. Luketa M’Pindou a eu une réunion de travail avec Mme Marie-Claude Poirier de Développement et 

paix.

Bureau AJFAS, Edmonton, Alberta

05
M. Joseph Mwamba a eu une réunion avec les jeunes du groupe d’échange pour les informer du 

programme d’échange 2009.

Bureau AJFAS, Edmonton, Alberta

06

Mme Béatrice Bumbabu, Dr Yashima Tshite et M. Jean-Pierre Ilunga ont assité au lever du drapeau 

franco-Albertain.

École St-Jeanne –d‘Arc, Edmonton, Alberta

M. Luketa M’Pindou et M. Ernest Éric Tundula ont assisté à l’annonce de l’Honorable Ministre Jason 

Kenney de la citoyenneté Immigration et multiculturalisme concernant un programme fédéral d’aide aux 

nouveaux arrivants qui s’établissent à Edmonton.

Edmonton, Alberta

M. Éric Djungu Sungu à assité au lever du drapeau franco-Albertain.

Cité des Rocheuses,Calgary, Alberta

Mme Caroline Bitar à  assité au lever du drapeau franco-Albertain à Grande Prairie.

Grande Praire, Alberta

Mme Oumou Nomoko a assité à GOAGA  organisé par  FJA 

Edmonton, Alberta

08
Mme Béatrice Bumbabu a pris part à une conférence à Calgary dans le cadre de la Journée 

internationale de la femme.

Calgary, Alberta

09
M. Luketa M’Pindou et Dr Yashima Tshite ont assisté à une cérémonie en reconnaissance de «Le 

Rendez-vous de la Francophonie 2009». 

Edmonton, Alberta

12

M. Luketa M’Pindou et Mme Oumou Nomoko ont eu une réunion avec Marcela Olivares et Fion 

d’Edmonton John Howard Society.

Bureau AJFAS, Edmonton, Alberta

M. Luketa M’Pindou a eu une rencontre à l’Assemblé Législative de l’Alberta dans le cadre du Rendez-

vous de la Francophonie.

Legislature,  Edmonton, Alberta

19 au 22 Éric Djungu-Sungu a assisté à une conférence de Metropolis sur l’intégration des immigrants.

Calgary, Alberta

20
Mme Oumou Nomoko a participée à une exposition à la place du Canada dans le cadre du  Rendez-

vous de la Fancophonie Place du Canada.

Edmonton, Alberta
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2009 Jour Activité
M

AR
S

24 Dr Yashima Tshite a assisté au lancement du Guide à la Cité francophone

Cité francophone, Edmonton, Ablerta

25
M. Luketa M‘Pindou participé à une conférence nationale sur les programmes et services pour les 

délinquants ethnoculturels organisée par  Service correctionel Canada.

Toronto, Ontario.

25 au 27

Dr Tshite Tshite et M. Ernest Éric Tundula ont assisté à une conférence organisée par le  Service 

correctionel Canada et M. Éric Tundula a fait une présentation sur la Caravane: The Caravan against 

racism and discrimination 

The Sutton Place Hotel,  Edmonton, Ablerta

30

M. Luketa M’Pindou a eu une réunion avec Mme Louise Joly de L’EDUK dans le cadre du projet: «Vers 

une stratégie d’alphabétisation pour la population immigrante d’origine de l’Afrique noire francophone  

habitant à Edmonton, Brooks et à Calgary.»

Bureau AJFAS, Edmonton, Alberta

M. Luketa M’Pindou a eu une rencontre avec M. Richard Tshimungu dans le cadre de la collaboration 

avec la communauté congolaise d’Edmonton dans le but d’organiser le cours d’informatique pour les 

jeunes et les  mamans.

Bureau AJFAS, Edmonton, Alberta

Dr Yashima Tshite a eu une rencontre avec M. Georges Bahaya du Service d’Accueil dans le cadre de la 

collaboration du projet tours –Edmonton.

Cite Francophone, Edmonton, Alberta
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Durant l’exercice 2008-2009, notre organisme a 
entretenu de bonnes relations avec les médias. 
Nous avons eu à collaborer avec Radio Canada de 
l’Alberta, Radio Canada de Saskatchewan et Radio 
Canada internationale de Montréal dans le cadre de 
l’émission TAM-TAM CANADA.

Nous avons toujours eu à collaborer avec les 
membres de la communauté où nos articles se 
retrouvent dans le Franco et le Chinook de Calgary.  
Un grand merci pour cette collaboration.

Relations  
avec les médias
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LE FRANCO • Le vendredi 6 juin 2008 •                    

« Notre  organisme  continue  à 
jouer  son  rôle  moteur  dans  le 
programme  de  la  prévention 
du crime à travers les program-
mes  de  développement  so- 
cial »,  a  affirmé  le  coordonna- 
teur de l’AJFAS, Luketa M’Pin- 
dou, dans son rapport présen-
té  à  la  soixantaine  de  person- 
nes  réunies  au  Campus  Saint- 
Jean pour cette rencontre.

Pour  le  président  du  con- 
seil  d’administration,  Yashima 
Tshite,  le  rapport  d’activités 
2007-2008  parle  de  lui-mê-
me. L’organisme a notamment 

continué  d’établir  des  parte-
nariats  et  des  alliances  straté-
giques  au  sein  de  la  commu-
nauté.  La  Caravane contre le 
racisme et la discrimination  en 
est un bel exemple, alors que les 
cinq  conseils  scolaires  franco-
phones ont participé à ce pro-
jet.  « La  Caravane  a  parcouru  
11 000  kilomètres  à  travers  la 
province et a pu rejoindre plus 
de  2800  jeunes  de  28  écoles 
francophones »,  a  présenté  M. 
Tshite.

Dans  son  intervention,  com-
me second volet, le président a 
souligné  que  la  caravane  était 
un modèle par excellence de la 
promotion  de  la  cohésion  so-

ciale  dans  les  communautés. 
« Ce  projet  vise  à  promouvoir 
les  échanges  interculturels  et  
lutter contre le racisme et la dis-
crimination. Le projet vise aussi 
à  accroître  la  compréhension 
des jeunes sur les conséquences 
liées  aux  préjugées,  au  racis-
me et à  la discrimination sous  
toutes  ses  formes »,  souligne- 
t-il.

L’AFJAS a aussi continué à of-
frir  de  l’information  et  de  la 
formation  à  ses  membres.  Sur 
ce  point,  Yashima  Tshite  rap-
pelle qu’au cours de la derniè-
re  année,  différents  ateliers  à 
l’intention  des  membres  dans  
les secteurs des affaires fémini-

nes et de la jeunesse ont été or-
ganisés. 

À l’occasion du mois de l’His-
toire  des  Noirs,  « nous  avons 
organisé  divers  ateliers  qui 
retracent  l’histoire  des  Noirs 
d’Afrique  et  surtout  leurs 
contributions  à  l’édification 
du  Canada.  Un  outil  pédago-
gique a été développé à l’inten-
tion des  jeunes, des parents  et 
même  pour  les  enseignants »,  
avance M. Tshite. 

De son côté, Luketa M’Pindou 

s’est réjoui du travail accompli 
par  l’ensemble  de  l’équipe  de 
l’AJFAS. « Nous avons continué 
à travailler dans l’esprit de tis-
ser des liens avec les différentes 
communautés  et  organismes 
communautaires,  tant  fran-
cophones  qu’anglophones,  en 
vue  de  renforcer  la  cohésion  
sociale  en  leur  sein »,  lance  le 
coordonnateur. 

Il  ajoute  que  « nous  avons 
confirmé notre  ferme attache-
ment à notre mission d’œuvrer 

16

Assemblée annuelle de l’AJFAS

Poursuivre le combat contre le racisme et la discrimination
L’Alliance Jeunesse-Famille de l’Alberta Society (AJFAS) a  tenu sa 8e assemblée générale annuelle sous le signe de la consolidation 

des acquis dans la poursuite de la lutte contre le racisme et la discrimination, le 23 mai dernier.

Abdoulaye Barry

Edmonton

Kenny M’Pindou (ci-dessus) et Jonathan Muamba (ci-dessous) sont parmis ceux 
qui ont reçu des certificats pour leur participation active dans le projet de Ca-
ravance échange jeunesse 2008.

Photos : Abdoulaye Barry

Suite à la page 17...
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• Le vendredi 20 juin 2008 • LE FRANCO                         

Le premier Forum francophone 
sur le Racisme et la Discrimi-
nation s’est tenu le samedi 14 
juin dernier au Campus Saint- 
Jean d’Edmonton. Des person-
nalités et des membres de la 
communauté francophone ont 
échangé des anecdotes et des 

idées pour mettre fin, dans un 
futur rapproché, au racisme et 
à la discrimination qui demeu-
rent dans la métropole d’Ed-
monton.

« Nous sommes ici pour voir 
comment nous pouvons récol-
ter vos idées à travers différentes 
priorités », a expliqué le coor-
donnateur principal de l’événe-

ment, Luketa M’Pindou, aux 60 
participants. Ceux-ci, répartis 
en six tables, ont eu la tâche de 
recommander des solutions sur 
six priorités identifiées par le 
comité organisateur : emploi, 
éducation, logement, justice, 
média et jeunesse. 

Les témoignages et recomman-
dations recueillis font partie du 
plan d’action des municipali-
tés de la Coalition internatio-
nale des villes contre le racisme 
lancée par l’Organisation des 
Nations Unies pour l’éduca-
tion, la science et la culture 
(UNESCO). « Après cette ren-
contre d’aujourd’hui, le co-
mité va soumettre son rapport 
à la ville d’Edmonton. La ville 
devra approuver notre recom-
mandation à partir d’un plan  
d’action qui sera rendu public 
en 2009 lors de la convention 
qui va être organisée à Edmon-
ton », confirme M. M’Pindou. 

« Le forum d’aujourd’hui va 
beaucoup aider les franco-
phones à revendiquer certains 

services auprès de la ville.[…] 
La lutte contre le racisme et la 

discrimination n’a pas de fin. 
Donc, ça veut dire qu’on aura 
toujours des campagnes de 
sensibilisation à faire dans les 
écoles et municipalités », sou-
ligne celui qui est le coordon-
nateur de l’Alliance Jeunesse-
Famille de l’Alberta Society  
(AJFAS).  

Dure réalité
Selon Statistique Canada, une 
personne sur cinq issue des 
minorités visibles en Alberta 
a fait l’objet de discrimination 

y compris le harcèlement au  
travail. 

C’est pour aider à enrayer la 
situation que Kisito Bado, qui 
en est à sa troisième année au  
Canada mais arrivé à Edmon-
ton le 24 juin dernier, a raconté 
son histoire cet après-midi- 
là. « J’ai vécu de la discrimina-
tion dans mon tout premier 
emploi. […] Ça va arriver. Mais 
quoi faire quand ça arrive? 
C’est ça qui est important. Pour  
moi, ma participation d’au-
jourd’hui est de donner mon 
idée et comment j’ai fait face à 
cette discrimination. Mon ex-
périence peut peut-être servir  
à d’autres personnes. »

Malgré une première année à 
Edmonton marquée par de la 
brutalité policière qui l’a en-
voyé à l’hôpital pendant deux  
jours, le jeune Yannick Dako 
qui était présent au forum reste 
optimiste que le changement 
est à nos portes. « J’ai partagé  
mon expérience parce que ca-
cher quelque chose ne vaut rien. 
Il faut trouver le moyen pour 
prévenir. » 

5

Annuellement, le Canada est 
la terre d’accueil de plus de 
11 000 réfugiés. La Journée in-
ternationale des réfugiés qui se 
déroule le 20 juin, est l’occa-
sion de comprendre qui sont 
ces réfugiés que le Canada 
protège.

Ils ont tous fui leur pays parce 
que leur vie a été menacée. Ils 
ont tous vécu ou été témoins 
d’atrocités. Ils ont tous subi 
de l’abus psychologique ou 
encore physique. Certains 
ont connu des conditions dé-
plorables dans des camps de  
réfugiés. Les bagages émo-
tionnels sont lourds une fois 
arrivés au Canada. 

« La situation des réfugiés est 
catastrophique. Ces gens vi-
vent dans une certaine préca-
rité. Mais on ne peut pas aider 
tout le monde, le gouverne-
ment canadien choisi des gens 
qui ont le plus besoin d’être 
aidé, qui ne peuvent pas trou-
ver de solutions à leurs pro-
blèmes dans leur pays d’exil », 
a expliqué le directeur du 
Centre d’accueil et d’établis-
sement d’Edmonton (CAÉ), 
Georges Bahaya de ce qu’il a 
témoigné lors d’une récente 
visite dans un camp de réfu-
giés au Tchad. 

Le CAÉ accueille des nou-
veaux arrivants francophones 
et les accompagne dans leur 
établissement à Edmonton. 
Les réfugiés représentent le 
tiers de sa clientèle. À Ed-
monton comme ailleurs, les 
défis sont multiples pour les 
réfugiés. Pour commencer, il  
y a la séparation familiale qui 
est douloureuse. 

Ensuite, il y a une barrière 
linguistique qui ralentit l’in-
tégration. Pour certains, le 
fait de venir d’un camp de 
réfugiés demande à ce que 
leurs habitudes sociales soient 
détruites et reconstruites.  
« Notre but est de pouvoir les 
aider à connaître la commu- 
nauté francophone et les ai-
der à faire la phase transitoire 
du moment où ils arrivent  
sans connaître la langue au 
moment où ils doivent ap-
prendre la langue pour mieux 

s’exprimer », précise M. Ba-
haya. 

Attente douloureuse
Le temps de traitement d’une 
demande d’asile peut sembler 
interminable pour un deman-
deur. Surtout lorsqu’il a une 
famille à charge. C’est le cas 
pour Mehdi (nom fictif pour 
des raisons de protection) qui 
a fui la Tunisie, son pays na-
tal, avec sa femme et ses deux  
enfants en décembre 2007. 

Avocat en Tunisie, Mehdi 
n’avait jamais imaginé se 
trouver dans cette situation. 
« Ça ne m’est jamais venu à 
l’esprit de me retrouver au 
Canada à demander un statut 
de réfugié. J’étais bien, pour-
suit-il. J’avais un bureau, une 
voiture, une famille. Je voya-
geais pour des vacances. »

Le tout chambarde lorsqu’il 
défend une cause allant à 
l’encontre des intérêts du 
président. « Il y a de la peur 
parce qu’on ne sait pas si no-
tre demande va être acceptée 
ou non. La procédure pour 
nous est un peu floue. Si on 
nous refuse, qu’est-ce qu’on 
fait? Qu’est-ce qu’on va deve-
nir? », exprime avec tristesse  
Mehdi. 

En plus, les ressources fi-
nancières sont minces. Au-
jourd’hui, il travaille comme 
aide-cuisinier pour subvenir 
aux besoins primordiaux de 
sa famille. « On espère avoir 
le statut de réfugié et ensuite 
nous faire octroyer le statut 
de résident permanent. Ma 
femme et moi avons un per-
mis de travail et donc nous 
travaillons et attendons »,  
raconte le père de famille. 

Si sa demande d’asile est ac-
ceptée, il pourra faire sa vie au 
Canada et présenter une de-
mande pour devenir résident 
permanent. 

Dans le cas contraire, il rece-
vra un avis de 30 jours pour 
quitter le pays. Cependant, 
une chose reste certaine pour 
Mehdi : « L’avenir de mes en-
fants est bien ici, au Canada. »

- M. J.

20 juin : Journée internationale  
des réfugiés

À Edmonton

Forum francophone pour enrayer le racisme
Mélissa Joseph

Edmonton

Discussion des participants sur la problématique des logements.
Photos : Mélissa Joseph

Les participants échangent à la Table jeunesse.
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LE FRANCO • Le vendredi 27 mars 2009 •                    10

Février : Mois de l’Histoire des Noirs

Le 23 février 2009, l’Alliance Jeunesse-Famille 
de l’Alberta Society (AJFAS) s’est souvenue de la 
contribution des Noirs venus au Canada. Un peuple 
sans histoire est un peuple destiné à l’oubli, dit-on. 
Pour perpétuer la mémoire des pionniers Noirs, la 
Caravane contre la discrimination de l’AJFAS a 
réuni une quarantaine de jeunes de l’École de la 
Rose sauvage, autour d’un concours de dessin. 

Pour mettre les jeunes en situation du thème 
qui devait inspirer leurs dessins, des ateliers de 
percussions africaines leur avaient été offerts par 
la direction de leur école, une semaine avant le 
concours de dessin. Par la suite, un documentaire 
de Radio-Canada, Héritage Noir, qui traite de la 
présence des Noirs au Canada de 1604 à nos jours, 
a été projeté par l’AJFAS à leur intention, dans 
le gymnase de l’École de la Rose sauvage. Les 
élèves ont aussi eu droit à une exposition d’arts 
africains comme inspiration. 

Au terme de ces trois activités préparatoires est 
venue la phase du concours de dessin. Ces activités 
ont été rendues possibles grâce à la logistique et 
une bonne collaboration entre l’AJFAS et l’École 
de la Rose sauvage. 

DES PICASSO EN HERBE
Par l’usage de leurs crayons à mine, les élèves 
ont su faire preuve de créativité. Sur une feuille 
blanche mise à leur disposition, quelques élèves 
ont pu représenter la traite négrière, d’autres les 
moyens rudimentaires de transport utilisés pour 
déplacer les Noirs, tandis que d’autres encore ont 
représenté le continent africain, lieu d’où venaient 
les Noirs. 

UN  JURY  POUR  DÉTERMINER  LES 
MEILLEURS  DESSINS  ET  PROCLAMER 
LES HEUREUX GAGNANTS
Au regard des œuvres produites par les jeunes, on 
aurait eu un embarras de choix pour déterminer 
le meilleur dessin ou le gagnant du concours. 
Pour cela, un jury composé de gens du milieu 
francophone de Calgary a été mis en place pour 
évaluer chaque dessin selon une grille d’évaluation 
conçue par Annie Gauthier, spécialiste en art et 
directrice adjointe de l’École de la Rose sauvage. 

De 41 compétiteurs qui ont pris part au concours, 
cinq élèves se sont distingués du lot : Mayble 
Berger, élève de la 12e année a produit le meilleur 
dessin à travers duquel elle a pu représenter 
l’épopée des Noirs en faisant le lien avec le 
Canada. Au vu de la qualité de son œuvre, elle 
a été plébiscitée gagnante du premier prix : une 
console de jeu Nintendo Wii et un T-shirt de la 
Caravane contre la discrimination.

Un autre élève de la 12e année, Khadar Khalib, a 
gagné le deuxième prix : un lecteur Mp3 et un T-
shirt. Deux élèves de la 8e année, Nathalie Ouellet 
et Jullie Platten; et un autre, Aaron Wa Beya, de 
la 10e année, ont terminé en troisième position. 
Comme récompense, ils ont reçu, chacun, un T-
shirt de la Caravane contre la discrimination.                                           

Tout est bien qui finit bien. Ainsi, la célébration 
du Mois de l’histoire des Noirs, édition 2009, 
une activité purement culturelle, aura vécu. Les 
participants au concours ont pu démontrer que la 
culture est plurielle. L’exercice auquel les élèves 
de l’École de la Rose sauvage se sont livrés, 
l’Histoire des Noirs du Canada en dessins, montre 
que chaque peuple a une histoire.   

Source : Écho de la Caravane, AJFAS.

Les élèves de l’École de la Rose sauvage pendant le concours de 
dessin. En arrière plan, M. Éric Djungu-Sungu, représentant 
de l’AJFAS à Calgary et animateur de la Caravane contre la 
discrimination. 

HOMMAGE AUX NOIRS DU CANADA

Les organisateurs, le jury du concours et tous les 
gagnants du concours de dessin AJFAS dans le cadre 
du Mois de l’histoire des noirs 2009. En avant plan, de 
gauche à droite : Zinha Muabi de l’ACFA régionale de 
Calgary, Ahmed Amrouche, directeur de l’École de la 
Rose sauvage, Julie, Nathalie, Mayble, Éric Djungu-
Sungu, représentant de l’AJFAS et Manon Hamel, 
représentante du Secrétariat francophone.  En arrière 
plan : Khadar et Aaron.

LES DESSINS GAGNANTS 

La première position a été attribuée au dessin de Mayble Berger.

2e position : Khadar Khalib

3e position : Aaron Wa Beya

3e position : Julie Platten 3e position : Nathalie Ouellet

La jeunesse de Red Deer a résonné lors du 2e Galala de Red 
Deer le 20 mars dernier en première partie pour Martin Des-
champs. Une douzaine de jeunes ont offert une prestation 
d’une demi-heure remplie de musique et de chants, qui a en-
chanté environ 175 personnes au Memorial Centre.   

Le Centre de développement musical remercie l’ACFA ré-
gionale de Red Deer pour cet évènement artistique.  Encore 
bravo et félicitation à tout ceux et celles qui ont monté sur 
scène.

Le Galala de Red Deer 2009 : un succès

Les participants au Galala de Red Deer.
Photos : gracieuseté CDM
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Les jeunes de l’AJFAS dans le 
Grand Nord dans un programme 
d’échange multiculturel avec les 
jeunes  de Kugluktuk (Nunavut)

La vie serait plus viable 
si l’on enlevait toutes les 
barrières qui séparent les 
uns des autres. L’Alliance 
Jeunesse-Famille de l’Al-
berta Society (AJFAS) se 
veut être la médiatrice 
entre les uns et les autres 
et contribuer au rappro-
chement des Albertains 
de toutes les origines 
multiculturelles.

Aucun progrès ne peut 
avoir lieu dans un milieu 
où règne le désordre. La 
prévention contre la cri-
minalité auprès de jeu-
nes est un remède contre 
ce mal. Pour pallier à 
cette lacune, l’AJFAS fait 
de la prévention auprès 
de jeunes et familles im-
migrantes. La Caravane 
contre le Racisme et la 
Discrimination est l’outil 
privilégié pour véhiculer 
les messages contre le ra-
cisme et la discrimination 
et assurer un encadre-
ment efficace de jeunes 
à travers des rencontres 
d’échange et des loisirs 
sains en plein air.

Numéro: 001/2008

ÉCHO CARAVANE 
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‘’Nous allons, comme 
d’habitude, continuer à 
travailler dans l’esprit de 
tisser des liens avec les 
différentes communau-
tés et organismes com-
munautaires tant franco-
phones qu’anglophones 
en vue de renforcer la 
cohésion sociale dans 
la communauté’’, a dit le 
Coordinateur principal 
de l’AJFAS, M. Luketa 
M’pindou. 

Les efforts que déploient 
le concepteur et fon-
dateur de l’AJFAS ont 
trouvé un écho favorable 
au niveau de la Citoyen-
neté et Immigration 
Canada. À cet effet, une 
délégation de la CIC a 
effectué une mission 
d’information dans les 

Quel plaisir pour les jeunes de s’évader dans la nature, 
loin de toute influence négative et apprendre à apprécier 

les autres dans un esprit d’équipe.

bureaux de l’AJFAS pour 
se renseigner sur le fonc-
tionnement de l’organis-
me et envisager éven-
tuellement un soutien 
qui serait à la hauteur de 
défis à lever.

Après la mission d’information sur le 
fonctionnement et l’organisation de 
l’AJFAS,  la mission de Citoyenneté et 
Immigration Canada pose pour une 

photo souvenir avec l’équipe  de l’AJFAS
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Le racisme et la discri-
mination raciale consti-
tuent un mal de société 
et une entrave au dé-
veloppement  intégral.  
Pour combattre cette 
triste réalité qui n’est 
autre que le racisme et 
la discrimination, l’AJFAS 
s’investi t dans la prépa-
ration d’une jeunesse 
multiethnique tolérante, 
dépouillée de tout pré-
jugés, prête à marcher 
main dans la main vers 
un monde dans lequel 
on ne jugerait personne 
à partir de la couleur de 
sa peau. Le racisme et 
la discrimination consti-
tuent un mal qui rend 
intellectuellement et 
socialement aveugle.

Pratiquer le racisme et la discrimination est comparable à une 
personne qui a des yeux bandés et qui a besoin d’une autre 

personne pour lui montrer la route

Aucun organisme viable 
ne saurait résister sans 
qu’elle ait un support 
sûr. L’AJFAS n’en fait pas 
une exception. Elle s’en 
sort grâce, entre autres 
aux soutiens  multiples 
dont ceux de l’UNESCO, 
Citoyenneté et Immigra-
tion Canada, Patrimoine 
Canadien. De même, la 
Caravane ne serait en 
mesure de présenter 116 
ateliers sur le racisme et 
la discrimination à 2890 
élèves si elle n’était pas 
moralement et financiè-
rement soutenue. 

Il y a encore des défis à 
relever et l’AJFAS compte 
sur le soutien tradi-
tionnel et celui à venir. 
N’est-ce pas une bonne 
occasion pour poser un 
geste et contribuer à 

l’édification d’une so-
ciété humaine vivable, 
un monde dans lequel 
on s’accepterait mu-
tuellement malgré nos 
différences.

L’AJFAS bénéficie du soutien moral au sommet. 
Ici, le Coordinateur principal de l’AJFAS avec  la 

Sénatrice Claudette Tardif

Au cours de l’exercice 2007 – 2008, 
la Caravane contre le Racisme et la 
Discrimination a porté un  message de 
rapprochement et de l’amitié entre les 
jeunes de différents horizons dans diffé-
rentes écoles éparpillées dans la province 
de l’Alberta.
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Les jeunes d’aujourd’hui seront nos dirigeants de demain. Consciente 
de cette réalité, L’AJFAS est plus que jamais déterminée de porter 
sa pierre à l’édification d’une province de l’Alberta multiculturelle, 

tolérante, sans racisme, au sein de laquelle il fera beau vivre.

Une société multiculturelle viable se prépare. Notre photo montre un animateur de la 
Caravane contre le Racisme en train de présenter un atelier devant un groupe d’élèves 
représentant la diversité ethnoculturelle du Canada

Bureau 100, 8925 – 82 Avenue
Edmonton, AB
T6C 0Z2
Téléphone : (780) 440-2621
Télécopieur : (780) 440-2621
Courriel : bureau@ajfas.ca
Site Web : www.ajfas.ca
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il fallait recourir à une main 
d’œuvre immigrante, à ce 
jour, pour faire face à de 
nouveaux défis d’ordre éco-
nomique, une participation 
de la main d’œuvre s’avère 
nécessaire. Aucun grand 
progrès ne se réalisera dans 
la méfiance des uns envers 
les autres. Tel est le mes-
sage que nous, la Caravane 
contre la discrimination 
apportons aux jeunes.

ÉCHO CARAVANE 

Les jeunes Albertains sont 
appelés à s’accepter mutuel-
lement et à vivre ensemble. 
Les apparences  extérieures 
accidentelles ne constituent 
en rien une raison pour se 
séparer les uns des autres. 
Réunis, ils constituent une 
force. C’est autour de cette 
réalité que la Caravane roule 
depuis le mois d’octobre 
de l’année en cours. Pour 
rapprocher les  commu-
nautés multiculturelles que 

Numéro: 002/2008

compose la population de 
cette province, l’Alberta, 
la Caravane  véhicule aux 
plus jeunes un message de 
rapprochement et de lutte 
contre la discrimination. 
Pourquoi aux plus jeunes 
d’abord? Ce sont eux qui 
sont témoins de la nouvelle 
vague d’immigrants. C’est 
encore eux qui prendront la 
relève des  responsables ac-
tuels. Ils vivront l’inévitable  
multiculturalisme à grande 

échelle. Il y aura aussi parmi 
eux des hauts responsables, 
des employeurs, des éduca-
teurs, des juristes, des fer-
miers, des décideurs dans les 
affaires dans cette société en 
perpétuelle transformation. 
Au regard de cette dynami-
que, la Caravane s’active à 
leur apporter ce message de 
cohabitation pacifique, de 
collaboration et d’humanis-
me. Comme autrefois pour 
construire le chemin de fer 

Les préjugés, la discrimination: un mal à combattre

Tout part de là. Le premier  constitue un concept, tandis que le deuxième est un passage à l’acte.  Les 
deux pris ensemble résultent en un mal que la société est appelée à éradiquer. C’est dans cette logique 
que la Caravane a toute sa raison d’être et de sensibiliser les jeunes, d’abord.

Une animatrice de la Caravane sensibilise les tout jeunes dans une animation interactive
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De l’ignorance au rejet
L’ignorance de l’autre 
conduit à se faire de lui une 
opinion qui, souvent, est 
contraire à la réalité. Elle 
conduit au préjugé. Mieux 
vaut approcher la personne 
pour la connaître. Par exem-
ple : une personne qui parle 
peu, souvent calme, ne doit 
pas nécessairement être pris 
pour quelqu’un d’indiffé-
rent. Son calme peut être 
un signe de tempérament, 
de timidité ou toute autre 
chose qui n’a rien à voir 
avec l’indifférence. La Cara-
vane sensibilise les jeunes à 
éviter des conclusions hâti-
ves comme d’autres – amis, 
parents, collègues, proches- 
le faisaient avant les ateliers 
de la Caravane.
Combien n’entendons nous 
dire pas des affirmations du 
genre : «les Brésiliens sont 
les meilleurs au Soccer». Il 
est vrai que l’équipe natio-
nale a remporté plus d’une 
fois la coupe du monde de 
soccer. Mais cette vic-
toire ne fait pas de toute la 
population brésilienne des 

meilleurs au soccer car il n’y 
a que 11 joueurs à la fois sur 
le terrain.
«Les Canadiens sont les 
meilleurs au hockey sur 
glace». Est-ce que toute la 
population canadienne joue 
au hockey sur glace? Les 
jeunes répondent  «non». 
Voilà donc un préjugé, bien 
que favorable, envers les Ca-
nadiens. Il s’agit de joueurs 
de hockey sur glace et non 
pas de tous les Canadiens 

dans l’ensemble. C’est ainsi 
que la Caravane procède à la 
déconstruction des notions 
erronées dont ont été bour-
rés les crânes des enfants au 
fil des ans. Les adultes n’en 
font pas une exception. 
Un directeur d’école située à 
Cold Lake témoigne devant 
ses élèves après avoir parti-
cipé à un atelier donné par 
la Caravane : «Mes parents 
me répétaient toujours : les 
Allemands sont méchants. Il 

ne faut pas les fréquenter». 
Et lui d’ajouter : «C’était 
dans le contexte de la guer-
re. Même ainsi, ils n’étaient 
pas tous méchants. Il y en 
a qui protégeaient des juifs. 
» Partir d’un cas particu-
lier pour aboutir à une 
conclusion générale, c’est 
une erreur contre laquelle 
la Caravane sensibilise les 
jeunes dans des écoles. 

Les jeunes prennent activement part à une séance d’animation. Ils interagissent avec l’animateur

La caravane fait découvrir aux jeunes que les différences ne constituent pas une menace
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Les ateliers de la Cara-
vane présentés dans 
les écoles à travers 

l’Alberta doivent leur succès 
à la qualité de sa nouvelle  
équipe dynamique d’anima-
teurs rôdés qui ont fait leurs 
preuves dans l’enseignement 
et qui ont à leur actif une 
formation d’éducateurs et 
d’enseignants. L’usage d’un 
support informatique mo-
derne est un atout majeur 
qui contribue à ce succès. 
Les points positifs sont que 
les ateliers sont devenus 
plus attrayants et moins 
ennuyeux pour les jeunes et 
cela selon quelques témoi-
gnages dont un échantillon 
ci-après. 
«Je suis contente du progrès 
que la Caravane a réalisé. 

J’étais à Brooks quand je l’ai 
vue pour la première fois. 
Maintenant vous êtes mieux 
organisés. L’organisation, 
c’est très important», a dé-
claré la  directrice de l’École 
les Cyprès à Medicine Hat. 
«L’animation de la Caravane 
est un programme qui vaut 
la peine. J’aimerais que 
d’autres élèves ne manquent 
pas une telle occasion. C’est 
très intéressant. D’ailleurs, 
voici une liste des écoles qui 
auront besoin du message 
que vous donnez.» Cette dé-
claration est du directeur de 
l’école St Martha à Calgary.
Lorsqu’un atelier prend fin, 
les jeunes commencent, 
petit à petit, à prendre 
conscience du mal qu’ils 
faisaient par ignorance ou 

parce que quelqu’un leur 
avait dit que c’était la bonne 
façon de se protéger. Le 
refus  d’un collègue à un 
groupe de travail, la margi-
nalisation d’un pair parce 
qu’il est albinos, obèse, de 
taille courte, roux, noir, ou 
parce qu’il vient d’ailleurs et 
qu’il n’a pas d’accent local ; 
ou tout simplement qu’il est 
issu d’une différente com-
munauté. Ce rejet, ce refus 
de l’autre, cette exclusion 
ont un nom : la discrimi-
nation.  C’est contre ce mal 
qu’est dirigée la sensibilisa-
tion qu’effectue la Caravane 
dans les écoles de l’Alberta.
À ce jour, la Caravane a 
porté son message à 1187 
élèves, dans 11 écoles des 
villes ci-après dans l’ordre 

chronologique : Calgary, 
Lethbridge, St Albert, Ed-
monton, Lloydminster, 
Plamondon, Falher, Me-
dicine Hat, Sylvan Lake, 
Peace River et Elmworth.  
Le nombre sera largement 
dépassé d’ici fin mars 2009.  
Est-ce par indifférence ou 
par cynisme qu’il y a pour 
certains jeunes un réel plai-
sir à exclure leurs collègues 
du jeu, d’un groupe de tra-
vail? Les élèves sont soumis 
à cet exercice pendant nos 
ateliers. Tous ou presque 
répondent par la négative.  
C’ est cela qui encourage 
l’équipe de la Caravane d’al-
ler de l’avant dans sa lutte 
contre la discrimination.

Présenter un atelier c’est aussi laisser l’élève s’exprimer

L’animateur écoute attentivement une intervention d’un élève lors d’une séance d’animation
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Bureau 100, 8925 – 82 Avenue
Edmonton, AB T6C 0Z2
Téléphone : 780-440-2621
Télécopieur : 780-440-2621
Email: caravane@ajfas.ca
www.caravane.ajfas.ca

Une vue d’une séance d’animation dans une école d’Edmonton au cours de laquelle on note la 
participation,  entre autres, du Coordinateur principal, de  la représentante de la Citoyenneté et 

Immigration Canada et de deux animateurs.

La
Caravane

Contre la discri m ination

L’équipe de la Caravane pré-
pare ses ateliers de manière 
à ce qu’ils répondent aux 
attentes des écoles. Comme 

vous pouvez le constater sur 
la photo ci-haut, le concep-
teur du projet ainsi que la 
représentante de Citoyen-

neté et Immigration Canada 
participent de temps en 
temps aux séances d’ani-
mation pour s’assurer que 

l’animation est à la hauteur 
des attentes.
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Numéro: 003/2009

UN CONDENSÉ DES ACTIVITÉS DE LA CARAVANE 
AU COURS DE LA CAMPAGNE 2008-2009

La sensibilisation de la Caravane contre la discrimination doit sa réussite, au cours de l’exercice précité, à la 
rigueur dans ses prévisions, à des formations permanentes et à toute une solide organisation interne et externe 
au sein de laquelle se trouve une équipe d’acteurs passionnés par leur travail.

L’HONORABLE CLAUDETTE TARDIF : DES CONSEILS JUDICIEUX À 
L’ÉQUIPE DE LA CARAVANE
La présidente d’honneur, à 
vie, de la Caravane contre 
la discrimination a été une 
source d’inspiration et 
une ressource précieuse de 
premier ordre dans la bonne 
marche de la Caravane au 
cours de la période allant 
de mai 2008 à mars 2009. 
Experte incontestée de la 
francophonie albertaine, 
elle n’a jamais hésité un 
seul instant de partager le 
fruit de son expérience, ses 
connaissances du terrain, 
l’Alberta réelle, avec le staff 
dirigeant de l’AJFAS dans le 
projet de la Caravane contre 
la discrimination. Pour en 
avoir le cœur net, l’AJFAS 
n’hésite jamais à consulter 
sa présidente d’honneur, la 
Sénatrice, à tout moment 
où son emploi de temps le 
lui permet.

L’honorable Claudette Tardif entourée du staff de l’AJFAS lors d’une session de formation permanente du 
personnel. Tout le staff l’écoute avec courtoisie et la plus grande attention.

Au terme de cette formation, l’Honorable Claudette Tardif, au centre, a posé avec le Staff de l’AJFAS 
dans une photo de famille. 
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FORMATION PERMANENTE : UN APPRENTISSAGE DES STRATÉGIES 
POUR MIEUX COMMUNIQUER 
Faire la sensibilisation des 
jeunes contre la discrimina-
tion, demande la maîtrise 
de l’art de communiquer ef-
ficacement avec eux. Savoir 
rendre compréhensible la 
notion ou le thème de dis-
crimination est la première 
étape à franchir. Comme 
l’animation d’un atelier ne 
peut s’improviser, elle se 
prépare minutieusement. 

Cette préparation implique 
d’avoir un personnel averti 
et compétent en matière 
d’éducation, une bonne 
discipline personnelle et une 
approche méthodologique 
qui tienne compte de l’âge 
et du niveau des jeunes. La 
connaissance du milieu dans 
lequel vivent les jeunes et de 
leur profil sont aussi d’une 
grande importance dans le 

processus de préparation 
d’ateliers sur mesure. Pour 
les animateurs, cette précau-
tion leur donne l’avantage 
d’ajuster le langage à em-
ployer pendant l’animation 
au niveau de la clientèle 
cible. En plus vient le choix 
et l’utilisation adéquate 
des supports visuels qui 
rendent les ateliers moins 
ennuyeux pour les jeunes. 

On arrive, ainsi, à clarifier 
pour les élèves le concept de  
préjugé et l’acte de discri-
mination qui en résulte. 
C’est là, entre autres, le type 
de formation que l’AJFAS 
organise pour parfaire les 
connaissances de ses anima-
teurs et animatrices engagés 
au service de la Caravane 
contre la discrimination. 

ATELIERS DE LA CARAVANE CONTRE LA DISCRIMINATION : 
UNE SENSIBILISATION OPPORTUNE

Selon l’avis des élèves qui se 
sont exprimés au moyen des 
fiches d’évaluation et des 
entrevues; ainsi que des té-
moignages recueillis auprès 
des enseignants et directeurs 
de différentes écoles dans 
lesquelles la Caravane s’est 
produite en présentant des 
ateliers contre la discrimi-

Une vue des animateurs et du Coordonnateur de la Caravane après la formation. De gauche à droite : les animateurs Jean-Pierre Ilunga, Éric 
Djungu Sungu, Caroline Bitar, suivis d’Ernest Éric Tundula, Coordonnateur de la Caravane et de Joseph Mwamba, également animateur de la 
Caravane.

nation, il ressort de ces in-
vestigations que les ateliers 
de la Caravane contre la 
discrimination, exercice mai 
2008 à mars 2009,  ont été 
une réussite à la hauteur des 
attentes. La sensibilisation 
aux méfaits de la discrimi-
nation a été opportune dans 
la mesure où, à la fin des 

ateliers, les jeunes pouvaient 
faire la différence entre 
un préjugé et un acte de 
discrimination. De même, 
ils étaient en mesure d’iden-
tifier les motifs ou causes 
essentielles à la base de la 
discrimination. Ils ont ap-
pris, pendant les ateliers, les 
différentes façons de procé-

der pour dénoncer les actes 
discriminatoires afin de 
combattre la discrimination 
sous ses différentes formes, 
que cela se passe dans les 
milieux scolaires ou, partout 
ailleurs, hors de l’école.
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ATELIERS DE SENSIBILISATION DANS LES ÉCOLES : 
DES STATISTIQUES QUI NE TROMPENT PAS
À partir du mois d’octobre 
2008 jusqu’au au mois de 
mars 2009, la Caravane 
contre la discrimination 
a parcouru 15 régions de 
l’Alberta, d’Est à l’Ouest, 
du Nord au Sud. En tout, 
1888 élèves ont assisté à 66 
ateliers de sensibilisation 
contre la discrimination. 
Dans l’ensemble, les écoles 
visitées par la Caravane 
ont réagi favorablement 
au contenu des ateliers et 
à la méthodologie utilisée 
par les animateurs lors de 
présentations des thèmes 
abordés. Pour tout couron-
ner, les écoles d’immersion 
ont, à leur tour, manifesté 
l’intention de voir la Cara-
vane continuer à présenter 
des ateliers dans leurs écoles. 
À elles, il faut ajouter les 
écoles anglophones qui 
ont déclaré opportune la 
sensibilisation contre la 
discrimination dans leurs 
écoles devenues fortement 
multiethniques avec la 
venue d’une nouvelle vague 
d’immigrants. Ces écoles 
font la demande d’avoir 
pour leurs élèves des ateliers 
en Anglais. 
La Holy Rosary High 
School de Lloydminster, 
Alberta, est une école 
d’immersion qui a invité la 
Caravane à venir sensibiliser 
ses élèves contre la discrimi-
nation dans les deux langues 
officielles.

Arrivés avant l’heure du début des classes, deux animateurs de la Caravane, de gauche à droite : Jean-
Pierre Ilunga et Joseph Mwamba en profitent pour poser devant l’école avant d’aller donner des ateliers 
contre la discrimination

Sur cette photo, on reconnaît l’animateur Jean-Pierre Ilunga en pleine activité : il présente un atelier aux 
élèves de la Holy Rosary High School, à Lloydminster, Alberta.
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D’UNE RÉGION À UNE AUTRE : LA SENSIBILISATION DES JEUNES 
CONTRE LA DISCRIMINATION
Du centre, d’Est à l’Ouest et du Nord au Sud, la Caravane contre la discrimination a sillonné une bonne partie de l’Alber-
ta en apportant le message de rapprochement des Albertains pour qu’ils vivent en harmonie, dans le respect de différences 
et de la diversité.

Une vue de l’École Notre-Dame des Monts, à Canmore, Alberta. La 
Caravane s’y est rendue en plein hiver, en janvier 2009 pour pré-
senter aux jeunes des ateliers d’animation contre la discrimination. 
Quel beau paysage!

Une autre vue de la façade de l’École Notre-Dame des Monts, à 
Canmore, Alberta. Cette école a invité la Caravane pour y donner des 
ateliers contre la discrimination.

Le Directeur de Steffie Woima Elementary School de Sylvan Lake, 
Mr Hugh Davidson, a suivi les ateliers de la Caravane avec un grand 
intérêt. La Représente du CIC Edmonton, le Coordinateur Principal 
de  l’AJFAS et quelques animateurs étaient dans la salle de classe 
pour suivre la présentation de l’atelier pour certains et l’évaluer pour 
d’autres.

Les ateliers de la Caravane se déroulent dans la plus grande 
détente, sous forme d’interaction entre l’animateur et les élèves, 
comme vous pouvez le remarquer sur cette photo où l’on reconnaît 
Éric Djungu Sungu en pleine animation avec les jeunes. .

Un soutien à la Caravane : Mr Hugh Davidson, directeur de la Steffie 
Woima Elementary School, s’adresse à ses  élèves et leur fait un 
témoignage d’un cas de discrimination dont il avait été l’objet, lui-
même. En s’adressant à la Caravane, il a des mots encourageants : 
«merci pour les ateliers si instructifs. C’est très important de 
sensibiliser les jeunes sur des sujets que les écoles n’abordent pas 
souvent».

Par une journée froide mais bien éclairée, en attendant le début des 
classes, deux animateurs, Jean-Pierre Ilunga et Éric Djungu Sungu, 
se font photographier devant l’École les Cyprès à Medicine Hat.



37

Rapport du Président 2009

LE CONCOURS DE DESSINS : UN MOYEN D’EXPRESSION ET DE 
SENSIBILISATION DES JEUNES
Il n’y a jamais un sans deux, 
dit-on. Après Calgary, les 
jeunes de l’École St Gerard 
de Grande Prairie se sont 
exprimés, à leur tour, de 
manière artistique en lan-
çant à la communauté des 
messages contre la discrimi-
nation. On peut y trouver, 
entre autres, les conseils 
ci-après : «la vie serait mo-
notone s’il n’y avait que des 
gens d’une seule couleur» 
ou «nous sommes tous de 
la race humaine», “Integra-
tion not Separation in our 
Nation”...
Comme à Calgary où les 
dessins produits portaient 
sur la commémoration du 
Mois de l’histoire des Noirs 
au Canada, à Grande Prairie 
les élèves ont commémoré 
la Journée internationale de 
l’élimination du racisme. 
Ce concours qui est une 
initiative de la Caravane a 
connu un grand succès au-
près des élèves de la sixième 
année de l’École St Gerard. 
L’enseignante a ouvertement 
manifesté la fierté qu’elle 
éprouve de ses élèves. Le 
concours de dessins mettait 
en compétition toute la 
classe de sixième mais trois 
élèves se sont partagé trois 
prix, le premier et le plus 
important était une console 
Nintendo Wii. Caroline 
Bitar, animatrice de la Ca-
ravane et représentante de 
l’AJFAS à Grande Prairie a 
solennellement procédé à la 
remise des prix aux heureux 
gagnants.

La photo suivante est un message lancé à la communauté.

À gauche Caroline Bitar, tout sourire, remettant le premier prix à l’heureux gagnant, élève de la sixième 
année de l’École Saint Gerard.  
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L’ÉVALUATION DE LA CARAVANE : UNE OCCASION POUR ÉTUDIER DE 
NOUVELLES STRATÉGIES

C’est par l’évaluation qu’il 
a été possible de mesurer la 
portée des ateliers présentés 
aux jeunes dans des écoles. 
Grâce à l’autocritique et 
aux recommandations 
constructives formulées 
d’une part, par ses élèves, 

des enseignants et des chefs 
d’établissements scolaires, et 
d’autre part par des bailleurs 
de fonds, la Caravane est 
en mesure de déterminer 
les innovations à apporter 
à ses prochains ateliers et à 
les adapter aux différents ni-

Une vue du Coordinateur principal de l’AJFAS prononçant le mot 
de bienvenu au personnel venu assister à l’évaluation relative aux 
activités de chaque secteur de l’AJFAS. C’est à travers cette adresse 
qu’il a clairement défini le cadre de la rencontre.

veaux de scolarité de jeunes. 
Un tel réajustement de stra-
tégies et une augmentation 
du matériel pédagogique 
auront l’avantage de rendre 
davantage les ateliers plus 
attrayants pour les jeunes.
Pendant deux jours, le 
personnel de l’AJFAS s’est 
retrouvé autour du Coor-
dinateur principal, Luketa 
M’Pindou, pour réfléchir 
ensemble sur ce qu’il y 
avait à améliorer et se poser 
de bonnes questions, les 
uns sur leur rendement 
personnel et les autres sur 
la façon d’améliorer l’en-
semble de prestations dans 
un environnement où la 
technologie évolue au jour 
le jour dans un contexte 
du multiculturalisme. En 
bref : le temps était consacré 
à relever les points forts de 
l’action de la Caravane pour 
les confronter aux points 
faibles éventuels. De ces 
deux constats, on irait ima-
giner de nouvelles stratégies 

susceptibles d’apporter des 
innovations et des améliora-
tions des ateliers de la Cara-
vane à différentes étapes de 
sa production et à différents 
niveaux des jeunes. Il ressort 
de ces journées de réflexion 
que l’accent doit aussi être 
mis sur les jeux de rôles. 
Le Coordinateur principal 
de l’AJFAS a prononcé 
un mot d’introduction au 
cours duquel il situé le cadre 
de la rencontre en faisant 
remarquer que le but de la 
rencontre était de faire une 
autopsie et une autocritique 
de ce qui a été accompli 
pour voir ce qui n’a pas très 
bien marché afin de nous 
améliorer pour les pro-
chaines activités. «Il ne s’agit 
pas d’un jugement de qui 
que ce soit, et encore moins 
d’une interpellation. C’est 
un exercice normal qui 
entre en ligne de compte 
normale de nos activités» 
a-t-il fait remarquer.

Une partie du staff en train de suivre l’Intervention du Coordinateur 
principal lors de la session d’évaluation relative aux activités de 
différents secteurs de l’AJFAS. On reconnaît, de gauche à droite : 
Caroline Bitar, Marie-Anne Beauchamp, Éric Djungu Sungu, Béatrice 
Bumbabu, Adel Mwika et Oumou Nomoko.

Le personnel de l’AJFAS pose pendant le moment d’une pause lors 
de la Session organisée pour évaluer le rendement des activités de 
tous les secteurs de l’AJFAS. De gauche à droite : Gaylord Mbuyi, 
Informaticien, Webmestre et technicien du réseau informatique de 
l’AJFAS; Caroline Bitar, animatrice de la Caravane et Représentante 
de l’AJFAS dans le Région de Grande Prairie; Ernest Éric Tundula, 
Coordonnateur de la Caravane contre la discrimination; Oumou 
Nomoko, agente du secteur jeunesse à l’AJFAS et Marie-Anne Beau-
champ, stagiaire bénévole de l’AJFAS à Calgary.
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COMMÉMORATION DE LA JOURNÉE DE LA VIOLENCE FAITE AUX 
FEMMES : UNE GRANDE PREMIÈRE À EDMONTON
Le Secteur féminin de 
l’Alliance Jeunesse-Famille 
de l’Alberta Society a fait 
honneur aux femmes en 
organisant une soirée de 
réflexion sur les inégalités 
entre hommes et femmes 
afin de dénoncer cet état des 

choses.
Il a fallu un 6 décembre 
1989 lorsqu’un homme 
a fauché gratuitement la 
vie de 14 jeunes femmes, 
étudiantes à l’École Poly-
technique de Montréal. 
Pour éviter la rigueur de la 

justice, il s’est donné, lui 
aussi, la mort. Dès cet inci-
dent malheureux, la journée 
du 6 décembre a été décré-
tée Journée nationale de la 
violence faite aux femmes.
Mesdames Inès César et 
Dulari Prithipaul  ont 

présenté des plaidoyers à la 
hauteur du problème d’iné-
galités sociales qui nécessite 
d’avoir des solutions pour 
que l’égalité prônée par la 
Charte Canadienne des 
Droits et Libertés ne soit 
pas une lettre morte.

Madame Inès César en pleine plaidoirie contre la violence dont les 
femmes sont souvent victimes.

Une vue de l’assistance aux activités de cette journée mémorable : 
les hommes étaient de la partie dans la salle.

Les hommes aussi ont participé aux débats. Ici, monsieur Jean Eddy 
Kamba explique les difficultés que les nouveaux arrivants éprouvent 
à leur arrivée pour concilier leur culture avec celle du pays d’ac-
cueil.

Madame Dulari, l’une parmi les intervenants lors de la commémora-
tion de la Journée nationale de la violence faite aux femmes.
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REMERCIEMENTS

L’Alliance Jeunesse-Famille de l’Alberta Society (AJFAS) remercie toute personne qui soutient son action et aussi la 
Caravane contre la discrimination, ce programme qui œuvre pour le rapprochement des Albertains en particulier et 
des Canadiens en général.

Nous tenons à remercier, de tout cœur, l’honorable Jason Kenny, pour les efforts que son Ministère déploie pour 
rendre moins stressant l’établissement des immigrants en Alberta et le soutient qu’il apporte à l’AJFAS à travers la 
Caravane contre la discrimination;

Nos sincères remerciements à l’honorable Claudette Tardif, Sénatrice et présidente d’honneur de la Caravane contre 
la discrimination;

Un grand merci à M. Gérard Auger, Directeur général du Conseil scolaire du Sud de l’Alberta, qui trouvé dans les 
activités de la Caravane un message digne d’être véhiculé dans les écoles de son conseil scolaire et qui a compris à 
temps que la Caravane constitue un partenaire et non un concurrent;

Merci à tous les chefs d’établissement qui ont fait preuve d’ouverture d’esprit et du sens de collaboration en ouvrant 
les salles de classes à la Caravane et en donnant l’occasion à leurs élèves de suivre les ateliers dans le but de  rappro-
cher les uns aux autres, dans un  contexte albertain où l’immigration et la diversité culturelle deviennent des réalités 
inévitables dans une Alberta en voie de s’affirmer dans sa diversité de laquelle provient son développement écono-
miques. 

Nous pensons, par ordre chronologique de la présentation d’ateliers, aux directeurs et directrices ci-après : 
 
 Monsieur Daniel Danis, directeur de l’École St Martha, Calgary;
 Monsieur Jean-Marc Gilbert, directeur de l’École la Vérendrye, Lethbridge;
 Monsieur Maurice Trottier, directeur de Father Jan Community School, St Albert;
 Monsieur Simon Williams, directeur de l’École Kenilworth, Edmonton;
 Madame Elizabeth Kreiser, directrice de la Holy Rosary High School, Lloydminster;
 Madame Natalie Hill-Ulliac, directrice de l’École Beauséjour, Plamondon;
 Monsieur Patrick Simon, directeur de l’École Héritage, Falher;
 Madame Suzan McElroy, directrice de l’École les Cyprès, Medicine Hat;
 Monsieur Hugh Davidson, directeur de la Steffie Woima Elementary School, Sylvan Lake;
 Madame Nicole Walisser, directrice de l’École des Quatre-Vents, Peace River;
 Monsieur Andrew Lojczyk, directeur de l’Elmworth School, Elmworth County;
 Monsieur Ahmed Amrouche, directeur de l’École de la Rose Sauvage, Calgary;
 Madame Martine Claes, directrice de la St Gerard Elementary School, Calgary;
 Monsieur Nicolas Emont, directeur de l’École le Ruisseau, Brooks;
 Madame Sophie Leclair, directrice de l’École Notre-Dame des Monts, Canmore;
 Madame Julie Vaillancourt, directrice de l’École Notre-Dame des Vallées, Cochrane;
 Madame Saulnia Lacombe, directrice de l’École Notre-Dame de la Paix, Calgary;
 Monsieur Jr. Garzon, directeur de la Rio Terrace Elementary School, Edmonton;
 Madame Karen Chalmers-Beaulieu, directrice de l’École du Sommet, St Paul;
 Monsieur Paul Bourgoin, directeur de l’École Voyageur, Cold Lake;
 Monsieur Richard Fortin, directeur de l’École des Beaux Lacs, Bonnyville;
 Monsieur Guy Perreault, directeur de l’École de la Source, Calgary;
 Monsieur Martin Camirand, directeur de l’École francophone d’Airdrie, à Airdrie;

Veuillez croire, mesdames, messieurs, en l’assurance de notre collaboration.

Signé : La Caravane contre la discrimination.
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Emmanuel Mulumba
Vice-président et Président par intérim

Urbain Ntambwe 
Trésorier

Marie-Claire Izia 
Représentante des jeunes

Adelia Zedia
Secrétaire

Le conseil d’administration
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Luketa M’Pindou
Coordinateur principal

Béatrice Bumbabu
Agente de projet 
Secteur féminin

Adel Mwika
Adjointe administrative

Ernest Éric Tundula
Coordinateur de la Caravane

Dr Yashima Tshite
Conseiller principal de la Caravane

Joseph Mwamba
Agent de la diversité culturelle

Jean-Pierre Ilunga
Agent de la diversité culturelle

Caroline Bitar
Agente de la diversité culturelle 
Représentante à Grande Prairie

Eric Djungu-Sungu
Agent de la diversité culturelle 
Représentant à Calgary

Oumou Nomoko
Coordonnatrice d’événements

Gaylord Mbuyi
Technologie de l’information 

Les employées
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Notre mission

La mission principale de l’AJFAS est de prévenir 
la criminalité auprès des jeunes et des familles 
francophones issus de l’immigration et de faciliter 
leur intégration et leur insertion socioprofessionnelle 
dans la société albertaine.

Siège social

8925 - 82 avenue, Bureau 100 
Edmonton, AB T6C 0Z2 
Tél: 780.440.2621 
Télécopieur: 780.440.2621 
Courriel: bureau@ajfas.ca 
Site web: www.ajfas.ca


